
Découverte à Floirac 

 

 
Les travaux d’assainissement collectif en cours dans 
notre commune ont mis au jour le 30 octobre 2006, sur la 
place de l’église, un ensemble de vestiges anciens 
comprenant des murs et des sépultures. Le chantier a 
immédiatement été arrêté sur ordre des autorités 
municipales. L’ensemble des vestiges ayant été dégagé et 
un plan d’ensemble réalisé, les ossements humains ont 
été laissés sur place dans un premier temps et les 
autorités compétentes ont été alertées.  
 
 Les découvertes : 
 
� Les murs :  
 
Un mur ancien, orienté nord-sud, construit en pierre 
sèche (0,85 m de largeur sur 0,70 m de hauteur 
conservée) et semblant reposer sur le rocher, pourrait 
être le mur de l’ancien cimetière placé au-devant de 
l’église actuelle. 

     Un deuxième mur plus récent et également en pierre sèche, sensiblement orienté est-
ouest, construit avec de gros blocs bien taillés et à double parement (0,70 m de largeur sur 0,70 
m de hauteur conservée) vient se bloquer contre le premier mur. On ne voit quel était son rôle. 

 
 

� Les sépultures :  
 
 

 
 
Derrière le premier mur, côté ouest vers la tour, à partir 
de 0,60 m de profondeur par rapport au sol de la place, 
ont été trouvés dans une terre argileuse rougeâtre, des 
ossements humains dispersées semblant provenir d’au 
moins deux individus. 
 
 
- Au-dessous de cet ensemble d’ossements se trouve 
une tombe du type « à logette céphalique » bâtie avec 
des moellons de calcaire local et couverte par plusieurs 
dalles calcaires de 3 à 4 cm d’épaisseur.  
A l’intérieur se trouvent les restes du squelette d’un 
adulte enseveli en décubitus dorsal la tête vers le sud.  
 
Le côté sud-est de la tombe ayant été détruit par la 
pelle mécanique, une partie du squelette manque et 
certains ossements ont été déplacés. 
 



 
Dans un deuxième temps, à la demande des services archéologiques et afin de prélever 

l’ensemble des ossements, la fouille des restes de la tombe a permis de constater que le mort 
avait été enseveli les mains ramenées sur la poitrine. Ces travaux ont également amené la 
découverte d’un dallage de pierres calcaires (de 4cm d’épaisseur moyenne), situé à 0,30 m au-
dessous du sol de la place. 
 
Les ossements prélevés seront analysés (avant ré-inhumation au cimetière) afin de déterminer le 
sexe et l’âge de la personne inhumée et de dater précisément la tombe.  
Des tombes semblables trouvées dans notre région (Creysse, Carennac, Gignac, Souillac) sont 
datées du IXe au XIIe siècle. Nous pourrions donc avoir là un cimetière antérieur à la 
construction de la tour. 
 Nous pensons qu’une véritable fouille de sauvetage à titre préventif pourra être réalisée du côté 
ouest de cette découverte et peut-être entre la tour et l’église, ce qui apporterait des éléments 
nouveaux pour la connaissance de l’histoire de notre village. 

 
      (Travaux J.P. Girault et M.Carrière) 
 
 
 
 
 
 

 


